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                                                                              Ebolowa, le 09 Octobre 2015 

 

                                            LE PRESIDENT 
 
                                            Aux                

                                            Participants de la 13e Réunion du Fonds carbone,  
                               13 – 16 Octobre 2015, Bruxelles, Belgique. 

 

Objet: Endossement du document ER-PIN du Cameroun par les Chefs Traditionnels 

 

Par la présente, nous, les Chefs Traditionnels du Sud Cameroun, membres du ReCTrad 
(Réseau des Chefs Traditionnels pour la conservation de l’environnement et la gestion 
durable des écosystèmes  de forêts du Basin Du Congo), voudrons apprécier et soutenir 
l’initiative du Fond Carbone, pour accompagner l’élaboration et la mise en œuvre d’un 
programme de réduction des émissions au Cameroun. 

 

Selon notre compréhension, suivant les rencontres qui ont eu lieu à ce sujet au Cameroun, 

cette initiative servira aux paiements incitatifs pour la REDD+ dans le pays.  

Par conséquent, au regard des tournées de sensibilisation sur la REDD+ ainsi que les 

changements climatiques, que nous avons effectuées dans les communautés et les 

chefferies traditionnelles, avec les élus locaux et le Réseau des Parlementaires (REPAR), 

nous voyons en cette initiative une grande opportunité pour le Cameroun d’évoluer 

dans le processus REDD+ en menant des activités concrètes pour réduire la déforestation 

et la dégradation des forêts, tout en améliorant les moyens de subsistance des populations. 

Nous soutenons donc une approche de réduction des émissions à travers des activités qui 

pourront être bénéfiques à la population. 

La note d’idée de programme de réduction des émissions (ER-PIN) du Cameroun présente 

l’opportunité de compensation pour des activités comme le reboisement et la restauration 

de la végétation et des terres dégradées. Nous appuyons particulièrement le fait que les 

activités proposées se concentrent sur les activités menées par les communautés de la 

région et déjà identifiées par plusieurs études comme étant les options possibles pour 

réduire la déforestation et la dégradation et pour la gestion durable des forêts. Certaines 

des activités que nous encourageons sont :   
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 L’intensification de l’agriculture ; 

 La production améliorée et durable du cacao à travers les techniques de séchage et 
stockage améliorées et l’introduction des variétés résistants aux maladies et de 
grande productivité ; 

 L’agroforesterie; 

 Rendre plus professionnel les miniers artisanal à travers les programmes de 
sensibilisations; 

 La professionnalisation de l'exploitation minière artisanale à travers les programmes 
de renforcement des capacités et de sensibilisation; 

 La valorisation et la domestication des PFNL, et l’amélioration des chaines de 
valeurs; 

 La gestion durable des concessions forestières et la réduction des impacts de 
l’abattage du bois. 

Nous avons pris note des commentaires de la plate-forme communautaire et Forêt et de 

ses partenaires sur le ER-PIN du Cameroun. Nous sommes d’accord avec l’importance de 

la participation de toutes les parties prenantes du processus REDD+ et surtout les 

communautés locales et autochtones, et reconnaissons sincèrement que les aspects sur 

les sauvegardes devraient êtres adressés en profondeur. De même, nous sommes certains 

que la Coordination Nationale REDD+ et le Secrétariat Technique REDD+ sauront travailler 

avec les différents parties prenantes du processus REDD+ afin d’adresser ces aspects 

dans les prochaines étapes.   

Nous félicitons l’organisation de l’atelier de sensibilisation et de consultation des parties 

prenantes qui a connu la participation des communautés locales et autochtones. Cet atelier 

a sans doute eu un impact positif sur le document soumis par le Cameroun.  

Nous sommes certains que l’esprit de participation et d’inclusion qu’a connu le processus 

REDD+ au Cameroun avec le développement du CLIP et des différents stratégies 

d’implication des femmes et des populations autochtones se poursuivra avec plus 

d’efficacité lors de l’élaboration du programme de réduction des émissions après la 

validation de cette note d’idée de projet.  

Nous voulons accepter, avec toutes les parties concernées, que ce processus est 

dynamique et que l’étape actuelle s’inscrit dans une série d’activités qui seront réalisées  

afin d’atteindre les résultats attendus.   
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Le fait que différentes réunions ont été utilisées pour la sensibilisation et la consultation 

des parties prenantes, à notre avis, reste et demeure une stratégie à recommander 

d’avantage pour plus de sensibilisation et de consultation des parties prenantes dans 

un processus avec des contraintes de  temps et des ressources financières. Toutefois, nous 

avons des préoccupations en ce qui concerne la lenteur du processus REDD+ et les 

dispositions prises pour les consultations continues et les enjeux potentiels pour soutenir la 

circonscription locale. Par conséquent, nous reconnaissons et soutenons le processus de 

consultation et recommandons que le processus aille plus vite et opérationnel afin de 

donner des résultats nécessaires sur le terrain. 

Nous vous transmettons par cette lettre avec le souci de rapprochement des extrêmes, au 

nom des communautés du Sud du Cameroun qui ont eu à prendre part à ces travaux 

(Département de la Mvila, chef lieu Ebolowa, représentant  l'une des principales zones 

d’intervention du programme de réduction de émissions, ainsi que des Chefs Traditionnels 

du ReCTrad (Réseau des Chefs Traditionnels pour la conservation de l’environnement et la 

gestion durable des écosystèmes  de forêts du Basin Du Congo), le soutien du document 

ER-PIN du Cameroun et recommandons aux participants à la treizième réunion du Fonds 

Carbone d’endosser le ER-PIN du Cameroun, qui donne une opportunité pour les 

communautés de prendre part aux activités pour la gestion durable des forêts et par 

conséquent la réduction des émissions. 

Nous restons disponibles pour plus d’infirmations et de conciliation. 

 

                                                                            
 

Pour le ReCTrad 
                                                                  

S.M. Nkukuma MVONDO Bruno 
 


